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moisrlle Stéphanie SJX, décédée à Mouveaux, 
le 2 juin 1X79. dans sa 47e année, sont priés de 
considérer le présent avis comme en tenant 
lieu et de bien vouloir assister aux CONVOI 
et SERVICE SOLENNELS, qui auront lieu le 
jeudi S juin 1819, à 10 heures, en l'église de 
Mouveaux. — Les LAUDES seront chantées le 
même jour, à 2 heures 12 . — L'assemblée a 
la maison mortuaire, route de Tourcoing. 

L'OBIT du mois sera célébré en ladite église 
le jeudi 3 juillet, à 10 heures. 

Un OB1T SOLENNEL DU MOIS sera célébré 
au Maître-Autel de l'église paroissiale Saint-
Martin, à Roubaix, le jeudi 5 juin 1879, à 10 
heures, pour le repos de l i m e de Monsieur 
Fidèle-Joseph LEROUX, époux de Dame Ad. le 
DELECROIX, décédé à Roubaix, le 1 mai 187». 
à l'âge de 57 ans et s mois. —Los personne*, 
oui, par oubli, n 'auraient pas r e m de lettre 
de faire part, sont priées de considérer le 
présent avis comme eu t c a s a i lieu. 

UnOBIT SOLENNEL DU MOIS sera célébré 
au Maître-Autel de l'église paroissiale du Saint-
Sépulcre, à Roubaix, le lundi 9 juin 1879. à io 
heures pour le repos de l'Ame de Dame Margue-
rite-Désirée JOLIVET. épouse de Monsieur 
Emile ROUSSEL, décédée à Roubaix. le 8 mai 
1^79, à l'âge de M ans. — Les Dames de la Con­
férence de Saint-Vincent-de-Paul feront célé­
brer un O B I T , le mardi 1 • juin, à • heures , en 
ladite église. — Les personnes, <ni\ par oubli, 
n 'auraient pas reçu de lettre de faire part, sont 
priées de considérer le présent avis, comme en 
tenant lieu. 

Un OBIT SOLENNEL DU MOIS sera célébré 
en l'église paroissiale saint-Martin, à Roubaix, 
le jeudi S juin 1879. à 9 heures 1 2. pour le repos 
de l ' ime de Dame Adèle-Déslrée-Jooèphe 
DELFORTERIE. veuve de Monsieur Célestin 
ROHART, décédée subitement, a Roubaix. le 
3 mai 1879, a l'âge de 77 ans et 2 mois .— Les 
personnes, qui ,par oubli, n'auraient pas reçu 
de lettre de faire part, sont priées de considé­
rer le présent avis comme en tenant lieu. 

Cn OBIT SOLENNEL ANNIVERSAIRE sera 
célébré en l'église paroissiale Sainte-Elisabeth, 
à Roubaix. le jeudi 5 juin 1s79. à 9 heures, pour 
le renos de l'Ame de Monsieur Bernadin-Jeseph 
LEROY, époux de Dame Célestine-Virginie 
CAXIEU, décédé a Roubaix, le 31 mai 1878. a 
l'âge de 73 ans. — Ces personnes, qui, par 
oubli, n 'auraient pas reçu, de lettre de faire 
part, sont priées de considérer le présent avis, 
comme en tenant lieu. 

E P H E M E R T D E R O U B A I S T E N N E 
i Juin 1S27. — Un arrêté du Maire, pris sur la 

proposition du Conseil des P ru ' ' hommes , dé­
cide qu'il ne serait pins perçu d'amendes, au 
bureau d'aunage, pour pièces défectueuses dans 
leur largeur contre les fabricants signataires du 
contrat d 'union consenti le '-'.' août 182:;. que le 
plomb placé au bout de chaque pièce indique­
rait d'un côté la longueur, de l'autre la largeur; 
que la largeur serait manquée en chiffres cor­
respondant au nombre de pouces qu'elle con­
tenait, les fractionsn'étaut comptées pourrien. 

Ainsi, à chaque tentative faite pour régle­
menter la fabrication locale, on était forcé de 
1.ûsser quelque chose a la liberté Industrielle 
absolue qui passait définitivement dans nos 
mœurs . D'ailleurs le moment allait venir où la 
fabrique de Roubaix recevrait une impulsion si 
vigoureuse, où son domaine serait si étendu, 
ses produits si variés, ses débouchés si divers 
qu'il deviendrait difficile d'assujettir le fabri­
cant à d'autres règles qu'à celles que lui pres­
criraient ses vues particulières, la mobilité des 
modes, le besoin d'une vente rapide on les exi­
gences de l'acheteur. Le plomb de largeur dls-
{laraîtra comme le reste et ce sera en vain que 
a Chambre consultative essaiera de le rétablir 

en 18-iJ. Mais tous ces efforts tournés vers la 
moratisation de ^industrie testeront cumin Î la 
justification glorieuse de celle devise roubai-
s ienne : Profitas et. industria. Th. l.euridan. 
Histoire de Roubaix. T. V. p. 119. 

— INCENDIE DB L'ÉGLISE DE M.VRLE. — T'a 
orage que l 'abaissement sensible de la tempé­
rature ne faisait nullement prévoir, s'est abattu 
Sur Marie, lundi dans la soirée. Précédé et. 
accompagné d'une pluie torrentielle, il sem­
blait ne pas devoir laisser de souvenirs désas­
treux de son passage quand tout-à-coup, vers 
neuf heures du soir, un écliir éblouissant dé-
chira la nue, un coup de tonnerre se fit en­
tendre. La foudre était tombée sur la flèche du 
clocher de l'église. 

Pendant deux heures, le feu se propagea 
lentement et nul ne se doutait du sinistre qui 
en allait être la conséquence. Ce n'est que vers 
onze heures du soir que les flammes se firent 
jour et que l'incendie se déclara dans toute sa 
violence. La flèche, les cloches et l'horloge 
ont été entièrement détruites, la toiture a été 
fortement endommagée ; l 'intérieur de l'église 
a heureusement peu souffert grâce aux se­
cours qui ont été apportée de toutes par ts . 
C'est à ces secours que les maisons voisines 
ont dû leur préservation. 

On n'a eu heureusement à déplorer aucun 
accident grave. 

— SAINT-OMER. — Dans sou audience du 2 
ju in , la Cour d'assises du Pas-de-Calais a con­
damné la nommée Elise Ilanot. femme Cagin, 
âgée de 22 ans, ménagère a Rivière, à sept an­
nées de réclusion pour incendies volontaires et 
tentatives d'incendie commis a Rivière dans 
le courant de janvier 1879. 

— DOUAI. — Lundi, vers dix heures et demie 
du soir, un incendie a consumé la maison de 
M.Montgrenier.marchand de meubles.La perte, 
assurée pour 30,000 fr. est évaluée à 6ii,000 fr. 
On ignore la cause de l'incendie. 

— MONTRBUIL-SUR-MER. — Le 4o grand con­
cours international de tir à toutes armes, or­
ganisé par la Société de Montreuil-sur-Mer.aura 
lieu du 15 juin au 6 juillet 1879. La valeur des 
prix est de 4,000 fr. 

La poule à tous les tirs et la remise des prix 
auront lieu le dimanche 13 juillet, 1879, à 7 
heures du soir au pavillon principal do la 
Société. 

— W A S N E S - A U - B A C . — Dans la nuit du 1er 
au 2 juin, un vol avec effraction a été commis 
au préjudice d'un marchand drapier ambulant , 
nommé Léon Duflot. Sa voiture, remisée dans 
une cour, a été fracturée; 600 francs d'or et en ­
viron 5,000 fr. de marchandises lui ont été dé­
robés. Les voleurs sont activement recher­
chés. 

— CALAIS. — Le duc d'Edimbourg, deuxième 
lils de la reine d'Angleterre et la duchesse, lille 
de l 'empereur de Russie, arriveront à Calais 
par bateau spécial le 9 juin et part iront le même 
jour pour Berlin, se rendant aux noces d'or de 
l 'empereur d'Allemagne. 

— DUNKERQUE. — Parmi les médaillés du 
Salon, dont la distribution a eu lieu hier, il en 
a été donné une à M. Damman, graveur, ori­
ginaire de Dunkerque. L'an dernier, il avait 
déjà obtenu une mention. 

L 'accusée . Marcel ine Roy , es t u n e femme 
de v i n g t - s i x a n s . Elle ava i t épousé en p r e ­
miè re s noces u n cu l t i va t eu r de l 'a r rondis­
s e m e n t de L o u d u n , n o m m é Vil lain, qu i la 
la issa v e u v e avec u n enfant de sepi a n s . 
Marcel ine R o y se r e m a r i a peu de t e m p s 
ap rè s avec u n fermier de Morton, Louis 
( iuyo t . veuf l u i - m ê m e , cl père d ' u n e tou le 
pe t i t e fille d e d e u x a n s e t d e m i . Na tha l i e , 
qu ' i l avai t confiée à des re l ig i euses . 

Aprè s s'être- r e m a r i é . Guyo t repr i t chez 
lu i son en fan t . Ce l'ut u n trrand m a l h e u r . 
Un horr ib le m a r t y r e c o m m e n ç a p o u r la 
p a u v r e pe t i t e . Bruta le , empor t ée , m é c h a n ­
te a u fond d e l 'unie, la bel le- tuére ne cessa 
de ba t t r e , d ' in jur ier , de faire souffrir la bile 
de son m a r i . A pe ine v ê t u e , chaussée de 
m a u v a i s sabots a u t ravers desque l s p a s ­
sa ien t ses p a u v r e s pe t i t s p ieds , l 'enfant 
étai t si m a l nour r ie , qu 'e l le s 'en al lai t pa r 
le vi l lage, t e n d a n t la m a i n et d e m a n d a n t 
« d u pa in , d u pa in ! » Q u a n d les vois ins , 
i n d i g n é s , r ep rocha i en t a la be l l e -mère son 
abominab l e condu i t e : « — B a h l répon'dait-
» e l le , la issez-moi d o n c ! Elle a tout ce qu ' i l 
» lu i l 'aul. Seu l emen t , elle m o u r r a po i l r i -
» n a i r e . C'est d a n s la famille. E t pu i s , si 
» on la pe rd , voilà tou t , ou e n fera d ' a u -
» t rès . Cette pe t i t e est i n s u p p o r t a b l e : elle 
» a toujours faim ! » 

A s s u r é m e n t la m a l h e u r e u s e enfant n ' e û t 
pas rés is té b ien l o n g t e m p s à u n e tel ls ex i s ­
tence . Elle é tai t t e l l emen t ma ig re et dé ­
c h a r n é e q u e , s u i v a n t l ' express ion d ' u n t é ­
m o i n : « les os lui pe rça ien t la peau . » Et 
c e p e n d a n t , l 'horr ible mégère n ' eu t p;is la 
pa t ience d ' a t t e n d r e ! P o u r el l3, Natha l ie ne 
m o u r a i t pas assez vi te ! Alors , l ' a b o m i n a ­
ble femme lit ava le r à l 'enfant des ép ingles , 
p u i s des a igu i l les , d e s m o r c e a u x de bois , 
et , p o u r h â t e r la fin, elle te r rassa i t l 'enfant , 
lui p ressa i t la po i t r ine , la rou la i t à ter re , 
m a l g r é ses cr is d é c h i r a n t s . 

Un soir de n o v e m b r e d e r n i e r . c o m m e l'en­
fant s 'obst inai t à vivre , la femme G u y o t 
v o u l u t en finir. Elle é ta i t seu le , son mar i 
é ta i t a b s e n t d e p u i s d e u x j o u r s , p o u r 
affaires. Il faisait u n v e u t g l a c é , 
p r é lude de no t re l ong h ive r . La b e l l e -
m è r e r empl i t d ' eau froide u n g r a n d baque t . 
Aprè s avoir c o m p l è t e m e n t déshab i l l é Na­
thal ie , elle la p longea tout en t i è re d a n s Se 
baque t , pu i s elle q u i t t a la ma i son , ferma la 
por te à doub le tour , m a l g r é les appe l s 
désespé rés de la p a u v r e enfant , et elle al la 
passe r la soirée d a n s u n e ma i son vois ine . 

Q u a n a elle r ev in t , son œ u v r e étai t a c ­
compl ie : l 'enfant é t a i t m o r t e 1 Mais, dès le 
l e n d e m a i n m a t i n , la b o n n e s œ u r qui ava i t 
é levé l 'enfant v i n t pa r ha sa rd à la ma i son 
de Guyo t . El le I rouva la pet i te Na tha l i e 
é t e n d u e m o r t e s u r sou berceau . Elle r ega rda 
le cadavre . H o r r e u r ! le p ied g a u c h e ' é ta i t 
a t r o c e m e n t m u t i l é ; q u a t r e do ig t s m a n ­
qua i en t , et le c i n q u i è m e é ta i t p rès de t o m ­
ber ! Le m é d e c i n fut appe lé en toute hâ t e : 
il r econnu t q u e l 'enfant é ta i t m o r t e n o y é e , 
et q u e si les q u a t r e do ig t s d u pied g a u c h e 
é ta ien t tombés , c 'est q u e le p ied ava i t été 
gelé d u r a n t cet te n u i t d ' agon ie . 

Le p a r q u e t fut aver t i i m m é d i a t e m e n t . 
L 'autopaie d u cadavre fut p ra t i quée , ("est 
alors q u e l ' exper t i se méd ica le fit découvr i r 
d a n s l ' e s t o m a c de la pauvre m o r t e d e s é p i n ­
gles , des a igu i l les , enfin, u u m o r c e a u de 
bois de q u a t r e cen t imè t r e s d e long , qu i 
avai t perforé l ' in tes t in . i 

E t r a n g e dé ta i l ! q u a n d on vint a r r ê t e r 
l 'odieuse femme,el le se t ou rna vers son mar i , 
et, s o n g e a n t à son propre fils Cons tan t . i s su 
de son p remie r m a r i a g e ; « Sur tou t , a i e b ien 
soin de lu i , « d i t -e l le ; m a i n t e n a n t il va r e s ­
ter seul ! » — Votre m a r i es t - i l coupable ? 
lui de inanda - t -on .— « Non, répondit-el le , | i l 
ne savai t r ien ! » 

A l ' aud ience de la Cour d 'ass ises , la fem­
m e Guyot a. t o t a l emen t va r i é d a n s son s y s ­
tème : « Mon m a r i est auss i coupab le q u e 
m o i ! assure-l-el le; q u a n d j e le d i scu lpa i s , 
c'est ijue je voula i s le s auve r ! Ma in tenan t , 
j ' a i c h a n g é d 'avis . » 

Celle a l t i t u d e a n ïème a m e n é u n i n c i d e n t 
d r a m a t i q u e . Guyo t . qu i étai t assis a u banc 
des t émoins , s'est p réc ip i t é ve r s sa femme. 
la m e n a ç a n t d u po ing , l 'œil égaré : « Oh ! 
la m e n t e u s e , la m é c h a n t e , s ' ecne - t - i l . Si j e 
pouva i s , c o m m e je te déch i re ra i s en mil le 
m o r c e a u x 1 » Le p rés iden t des ass i ses est 
forcé d ' u se r de toule son au tor i t é pour ob l i ­
ger le m a l h e u r e u x à se re t i rer . G u y o t s ' é ­
loigne enfin a u mi l i eu des cris de la foule : 
Oh I la gueuse , l ' infâme, la misé rab le !... » 
La femme Guyot su i l toute cel te scène 
d ' u n œil d é d a i g n e u x . 

Le j u r y a r appo r t é con t re cel le h o r r i b l e 
ma râ t r e u n verd ic t de cu lpab i l i t é , m u e t 
s u r la ques t ion des c i rcons tances a t t é n u a n ­
t e s . 

La femme Guyot esl c o n d a m n é e à m o r t . 
En e n t e n d a n t l a l ec tu re d u ter r ib le a r rê t , 

la c o n d a m n é e a c o m m e u n m o u v e m e n t de 
rage . Elle lève les b ras a u ciel : « Et m o n 
m a r i , qu i n ' a r ien ! » s 'écrie-t-el le . Les gar­
des l ' eu l r a ineu t , et la por te de l ' aud ience 
s 'est déjà refermée, q u e l 'on e n t e n d t o u ­
j o u r s ce cri désespéré : « Et m o u m a r i , m o n 
• m a r i qu i n ' a r ien » ! 

L'arrêt por te q u e l ' exécu t ion a u r a l ieu 
s u r l 'une des p laces p u b l i q u e s de Poi ­
t iers . 

BOURSE LINIÈRE. — Le m o u v e m e n t 
d'affaires en fils qu i a é té si cons idé rab le 
p e n d a n t les d e u x s e m a i n e s p r écéden t e s 
s 'est u n p e u ra l en t i d e p u i s h u i t j o u r s . Les 
g r a n d s c o n s o m m a t e u r s on t fait des acha t s 
i m p o r t a n t s et son t p o u r v u s p o u r q u e l q u e 
t e m p s . Les p r i x sont m a i n t e n u s avec fer­
m e t é . E n l ins de p a y s , b o n n e d e m a n d e . L e s 
l ins d e Russ ie ont d o n n é l ieu à u n p e u 
m o i n s d'affaires. P a s de c h a n g e m e n t à 
s igna le r p o u r la toile. 

MARCHÉ A U X BLÉS d u 4 j u i n 1879 
(bul le t in commerc ia l . — Marché b ien a p ­
prov i s ionné : 1.100 hecto l i t res , v e n d u s a s ­
sez v i v e m e n t a u x p le ins p r ix de la s e m a i n e 
d e r n i è r e . 

Ear ines p r e m i è r e s t enues 35 fr. SOencon-
somtna t ion . 

B e l g i q u e 

Nous lisons dans le Courrier de l'Escaut de 

Tournai : 
« Le sanctuaire de Bonsecours a reçu hier la 

visite d'un grand nombre de nos concitoyens. 
Beaucoup d'étangers se sont également rendus 
au pèlerinage traditionnel du mont de Tri ­
ni té . » 

m 
• X ' I r U B T J I N J A . - C J S s T ; 

COUR D'ASSISES DE LA VIENNE : La marâtre de 
Morton. Condamnation à mort. 
N o u s avons pa r l é , il y a env i ron d e u x 

m o i s , d ' u n e ho r r ib l e aflaire qu i v i e n t d ' a ­
vo i r son d é n o u e m e n t d e v a n t la Cour d ' a s ­
sises de la V i e n n e . I l s 'agi t d ' u n e femme, 
d ' u n e be l le -mère , q u i , ap r è s avoi r exercé 
les p l u s é p o u v a n t a b l e s t r a i t e m e n t s s u r u n e 
adorable pe t i t e fille de t rois a n s , finit p a r 
m e t t r e u n t e r m e au long m a r t y r e d e la 
p a u v r e en fan t en lu i fa isant avaler de6 
ép ing les , d e s a igui l les , j u s q u ' à des m o r ­
c e a u x de bois 1 

MARCHÉ AUX BLÉS d u 4 j u i n 1879 
( c o m m u n i q u é par l ' I Iô te l -de-Vi l le ) .— Baisse 
m o y e n n e : 0 fr. 00 c e n t i m e s . 

A V I S A U X S O C I E T E S 
Les Sociétés qu i cont ien t l ' impress ion de 

l eu r s Affiches, Circulaires et R è g l e m e n t s à 
la Maison Alfred R E B O U X , ;rue N e u v e , 17), 
on t droi t à l ' inser t ion g r a tu i t e d a n s les d e u x 
é d i t i o n s d u Journal de Roubaix et d a n s la 
Gazette de Tourcoing. 

L e t t r e s M o r t u a i r e s e t d ' O b i t s à l ' im­
p r i m e r i e Alfred Reboux — Avis g r a t u i t I 
d a n s les d e u x éd i t i ons d u Journal de Hou- '• 
baix et d a n s la Gazette de Tourcoing (jour- l 
#ial quo t id i en ) . 

BONNAVE-PECQUEUR 
3 , RUE NAIN, 3 

(Près l 'hôtel Ferraille,) 

Entreprise de Couvertures en Zinc et Plomb I 
P A N N E S E T A R D O I S E S 

NOUVELLES DU MATIN 
U n a c t e d™ v i o l e n c e 

Rome , 2 j u i n , 2 h . 45, soir. 
Le g o u v e r n e m e n t v ien t de s ' e m p a r e r 

pa r violence de l 'observatoire r o m a i n . 
Le pè re Fer ra r i , qu i ava i t succédé a u 

père Secchi c o m m e d i rec teur de cet obse r ­
va to i re , a déclaré qu ' i l n e céderai t q u ' à 
l 'emploi de la force. 

Le dé l égué e t les ga rdes on t a l r r s e n t r a î ­
n é le j é su i t e h o r s de l 'observatoi re . 

NOUVELLES DU SOIR 
La Marseillaise : — « C e vote impo l i t i que , 

ce vote de pass ion , ce vote de r a n c u n e et 
de par t i p r i s fait r e t o m b e r u n e lou rde r e s ­
ponsabi l i té su r c e u x qu i l 'ont r e n d u . * 

» Ce n ' e s t p l u s le g o u v e r n e m e n t s eu le ­
m e n t , c 'est la major i té de g a u c h e que le 
p a y s r endra r e sponsab le de cet te faute don t 
les conséquences n e t a rde ron t pas à se faire 
ressent i r . J> 

Le Voltaire a n n o n c e qu ' i l serai t ques t ion 
de n o m m e r M. Accolas , le professeur de 
d r o i t , b ib l io thécai re-adjoint à la Bib l io ­
t h è q u e Sainte-Geneviève. On sai l que M. le 
min i s t r e de l ' ins t ruc t ion p u b l i q u e a déjà 
a t t aché à son cab ine t le fils de M. Accolas . 

La Marseillaise pub l ie les n o m s des dé­
p u t é s qu i ont voté p o u r la va l ida t ion de 
i 'élection de Blampui. 

MM. Arrazot , Barodet , Louis Blanc. Bon-
n e t - D u v e r d i e r , Rose , Bouchet , Bouque t , 
Bousque t , comte de Bouvil le , Brelay, Can-
tagrel . Ge rma in Casse, Clemenceau-Datas , 
D a u m a s , ba ron Dufour, D u g u é de La F a u ­
conner ie , D u p o r t a l - F a v a u d , Gi rau ld ( d u 
Cher,), Pau l G r a n i e r - d e Cassaimac, Louis 
Guillot, Lockroy , de Locquessy , Ména rd -
D o n a n , N a d a u d , Cunéo-d 'Ornano . George-
Vérin. Rollet, Sa in t -Mar t in (Vaucluse) , t a -
landier , T u r i g n y , V e r h n e s . 

La Itépnbl'.'/tte française conf i rme qu 'e l le 
a reçu ass igna t ion , 'à la r equê te de don 
Carlos, à compara î t r e le 16 ju i l le t p r o c h a i n 
d e v a n t la 10° c h a m b r e d u t r i b u n a l d e l à 
Seine, p o u r r é p o n d r e de la pub l ica t ion des 
ex t r a i t s d u Dilurio c o n t e n u s d a n s sa cor ­
r e spondance d ' E s p a g n e . 

P e t i t e B o u r s e d u 3 j u i n 
3 0 0 8'2,:'.:;, 30. — 5 0 0 . 110.22, o? 1 2. — 

Ital ien 82.20. 07 1/2. — Turc , 11.47 — Banq. 
Ot tom. 506.23 — F g y p t e 6 0/0, 2C8.12. 208,7a 
— Flor in 70 1/8, 70. — Russe 92 5/8, 9/16, 
13 10.— Hongro is , 83 1,8, 84 3 4. 83 .—Lom­
b a r d s . 185,62 1/2. 

Marché lourd , s a n s affaires. 

Dépêche*» télégraphiques 
F r a n c e 

Marseille, 3 ju in . 
Le j o u r n a l ry7;7«^y<f cesse sa pub l i ca t ion , 

à la sui te de différends s u r v e n u s - e n t r e les 
ac t ionna i res et les l i q u i d a t e u r s de l ' an ­
c i enne société d u j o u r n a l . 

Une no t e pub l iée en tète d u n u m é r o 
d ' au jou rd 'hu i a n n o n c e que ia rédac t ion et 
l ' admin i s t r a t i on c o n t i n u e r o n t d a n s le Ra­
dical, don t le p r e m i e r n u m é r o pa ra î t r a de­
m a i n , la pol i t ique répub l ica ine et radica le 
q u e V Egalité n ' a pas cessé de défendre de­
pu i s 18/0. 

NOUVELLE-CALÉDONIE 
N o u v e l l e é v a s i o n à N o u m é a 

S y d n e y , 2 j u i n 
J e vous ai le p r e m i e r e n v o y é ces d i t a i l s ! 

su r l 'évasion de onze c o n d a m n é s de la Nou-
velle-Calédonie. J 'a i encore à vous a n n o n c e r 
a u j o u r d ' h u i cimj nouve l les évas ions , q u i 
on t e u l ieu cette fois d 'Uuba tché .Les é c h a p ­
pes sont a r r ivés e n Nouvel le -Calédonie , ex - : 
t énues , m o u r a n t s de faim, é t a n t res tés 48 ; 
h e u r e s s a n s n o u r r i t u r e . 

Une expéd i t ion a u s t r a l e - e u r o p é e n n e à ; 
qu i t t é S y d n e y p o u r al ler t en te r u n e n o u - 1 
vel le exp lora t ion d a n s la Nouvel le-Guinée , i 
On r e m a r q u e p a r m i les s a v a n t s qu i e n font , 
par t ie : u n I ta l ien , le cheva l ie r B r u n o ; u n i 
Russe , le baron Mocklay, déjà c o n n u pa r 
son exp lo i a t i on a n t é r i e u r e , èl le cap i t a ine 
L é m a n . Ce de rn i e r est p ropr ié ta i re d ' u n : 
b e a u t ro i s -mà t s goélet te amér i ca in , d o n t : 
l ' a r m e m e n t a coûté 60,000 fr. L ' expéd i t ion 
se r e n d d i r e c t e m e n t d a n s la baie de l 'As­
t rolabe, r e c o n n u e p a r le célèbre n a v i g a t e u r 
français Dumont -d 'Urv i l l e . L 'exp lora t ion 
p o u r s u i t u n b u t à la fois scient i f ique e t 
commerc i a l . 

L e Journal du Commerce umrU'une et des 
Colonies n o u s l'ait la c o m m u n i c a t i o n s u i ­
v a n t e : 

« On n o u s écri t de S y d n e y : 
S y d n e y . 28 avri l . 

« L ' a v i s o / ? Z f « ^ o « , c o m m a n d a n t B c r g a s s e , 
es t pa r t i de N o u m é a p o u r al ler p r e n d r e 
possess ion, a u n o m de la F rance , de l 'ar­
ch ipe l des Nouvel les -Hébr ides . 

» C'est la mei l l eure r éponse que pouva i t 
faire u n e pu i s s ance e u r o p é e n n e a u dévelep-» 
p e m e n t de l ' influence a l l e m a n d e d a n s 
l 'Oeéanie . » 

Bordeaux , 3 j u i n . 1 h . soir. 
« Hier , u n assass ina t a é té c o m m i s à 

Sa in t -Symphor i en , d é p a r l e m e n t de la Gi ­
r o n d e , "une femme a eu la tè te coupée . Les 
as sas s ins sont i n c o n n u s . 

La n u i t de rn iè re , u n t r ip le assass ina t a 
été c o m m i s a Bordeaux , d a n s u n e ma i son 
de to lérance, pa r u u Espagno l n o m m é 
Couyo . Une femme a reçu a u ven t r e p l u ­
s i eu r s b lessures don t elle est m o r t e : n u e 
a u t r e femme a é té frappée au b r a s et à la 
po i t r ine , sou é ta t est t rès g rave . Un j e u n e 
h o m m e a reçu p l u s i e u r s b lessures à la cuisse : 
son e la t est sat isfaisant . L 'assass in a été 
ar rê té . Il a élé confronté avec ses v ic t imes . 

P o r t u g a l 
L i sbonne , 2 j u i n , 5 h . 13 soir. 

Le p r o g r a m m e d u n o u v e a u m i n i s t è r e 
a n n o n c e qu ' i l s 'occupera p r i n c i p a l e m e n t de 
l 'état des finances. _ Le n o u v e a u cab ine t 
compte s u r l ' appu i de l 'opinion p u b l i q u e 
p o u r accompl i r ce p r o g r a m m e . 

L ' é r u p t i o n d e l ' E t n a 
Messine, 3 j u i n . 

L ' é rup t ion ava i t a u g m e n t é de violence 
h i e r sojr. La lave n ' é t a i t é loignée de Mojo 
q u e d ' un k i lomèt re e t d e m i . 

Un demi -k i lomèt re la sépa ra i t encore de 
l 'Aleantara . Elle avance tou jours , ma i s l en ­
t e m e n t . 

Rome, 3 j u i n . 
La lave de l 'Etna p o u r s u i t sa m a r c h e i n ­

q u i é t a n t e ve r s Mojo. 
U n e l e t t r e d e L é o n X I I I 

Rome, 3 ju in . 
Les j o u r n a u x ca tho l iques p u b l i e n t u n e 

le t t re d u p a p e a u x a r c h e v ê q u e s de Tur in , 
de Gènes et de Vercei l . 

Le Pape se réjouit d e la sol l ic i tude q u e 
dép lo ien t ces pré la ts p o u r défendre le m a ­
r iage re l ig ieux . 

Il n ie q u e le mar iage soit u n e créat ion de 
l 'Etat ou u n s imple con t ra t civil et il a joute 
qu ' i l e.-t. a u cont ra i re , u n acte essent ie l le ­
m e n t d iv in . Le Pape réfute la théor ie qu i 
ùtabl i t u n e sépara t ion e n t r e le con t r a t et le 
sac remen t , la issant le p r e m i e r à l 'Elat et le 
second à l 'Eglise. 

Il ne faut pas c i t e r , a jou t e - t - i l , l ' exemple 
de celles des na t ions ca tho l i ques q u i , t r a ­
vai l lées pa r des révo lu t ions socia les ,ont é té 
obl igées de sub i r u n e pare i l le réforme q u i 
a été insp i rée pa r les doc t r ines hé té rodoxes 
ou é tabl ie par la p répo ience d e s g o u v e r ­
n a n t s . 

Cette réforme, ou t re qu 'e l l e a por té les 
fruits les p l u s a m e r s , n ' a j a m a i s été u n e 
c o n q u ê t e paci f ique; elle a eu c o n s t a m m e n t 
con t re elle la consc ience des ca tho l iques 
h o n n ê t e s et l 'Eglise. 

Le Pape défend l 'Eglise d e vouloi r e m p i é ­
ter s u r les p ré roga t ives d e l 'Etat , l 'Eglise 
s a u v e g a r d e s e u l e m e n t ce q u i es t sous 1 em­
pire d u droit d iv in . L 'Egl ise n e con tes te 
pas à l 'Etat le droi t de rég ler selon la ju s t i ce 
les effets civils d u m a r i a g e . 

Le Pape déplore la nouve l l e loi i t a l i enne 
s u r le m a r i a g e , q u i est con t ra i re à la re l ig ion 

et * la l iber té «le eouscienre . Il déplore les 
discours i r ruvécencieux prononcés con t re 

i l 'Eglise lors de la d iscuss ion de cet te lo i . 
I Le Pape prie Dieu.afin q u e l * vigne évan-
I gé l ique ne soit po in t e n s e m e n c é e ' d e cet te 
i nouve l le s emence . 

Il e n g a g e les pré la ts à faire conna î t re a u x 
[ ca tho l iques qu ' en dehor s d u m a r i a g e re l i -
! g i eux , les l iens d u mar iage ne s o n t n ï s a in t s 
. n i h o n n ê t e s . 

Le Pape t e rmine en r appe l an t les bul les 
qu i p e r m e l t c n t a u x légis lat ions civiles de 
rég ler les effets des mar iages civils d a n s la 
compé tence civi le . 

0 c o n c l u t en d isan t que l 'Eglise s a u r a 
toujours s a u v e g a r d e r la cause sa in te d u 
mar i age rel igieux et le sa lu t -spiri tuel des 
fidèles. 

A u t r i c h e 
Vienne , 3 ju in . 

D 'après des r e n s e i g n e m e n t s d ignes de foi, 
l 'occupat ion pa r les t roupes aus t ro -hongro i ­
ses des poin ts - f ront iè re du sandjak de"Xo-
vi-Bazar , ne doit p is encore avoir l ieu pro­
c h a i n e m e n t . 

E s p a g n e 
Madi id , 3 j u i n . 

La Correspondenci'i a n n o n c e que le min i s ­
tère p résen te ra b ien tô t a u x Curies u n p r o ­
je t de loi su r l 'aboli t ion de l 'esclavage. 

Madrid, 2 j u i n . 
Des p o u r p a r l e r s son t e n g a g e s en t r e le 

min i s t r e des affaires é t r a n g è r e s et l ' a m b a s ­
sadeu r de Chine p o u r la conc lus ion d ' u n 
t ra i té de c o m m e r c e s u r la base de la n a ­
t ion la p lus favorisée. 

La Chambre c o n t i n u e la vérif ication des 
pouvoi rs . 
L a g u e r r e e n t r e l e C h i l i e t l a B o l i v i e . 

Valparaieo, 10 m a i . 
Le g o u v e r n e m e n t a é m i s p o u r s ix m i l ­

l ions de pesas de pap ie r m o n n a i e . 
Il r è g n e u n e m a n d e act ivi té d a n s les 

t r a v a u x des fortifications de la vil le. 
Le brui t cou r t que l ' année all iée est a r r i ­

vée en v u e d 'A tacama . 
Les t r oupes Chi l iennes s ' a t t enden t à u n e 

a t l a q u e . 
Le b locus d ' I q u i q u e a é lé a b a n d o n n é . 
Les c o m m u n i c a t i o n s t é l ég raph iques avec 

Autofogas ta son t i n t e r r o m p u e s . 
Des avis de la Tupiza . po r t an t la da te d u 

9 m a i , a n n o n c e n t que des renforts con t i ­
n u e n t à a r r iver . 

13.000 so lda ts son t déjà ici.On dénien t le 
b ru i t q u ' u n e révo lu t ion ai t éclaté a u Pérou . 

L a f a m i n e a u x I n d e s 
Sinila, 3 j u in . 

La famine qu i r è g n e à Cachemire ,préoc­
c u p e b e a u c o u p le g o u v e r n e m e n t . 

Les avis officiels cons t a t en t qu ' i l es t i m ­
possible d ' exagé re r la dé t resse de cet te 
p rov ince . 

3,300 tonnes de g ra in s sont en rou t e . 
U n é b o u l e m e n t à S o u t h a m p t o n . 

Londres , 3 j u i n . 
Le caisson d e s n o u v e a u x docks de Sou-

t h a n i p ' o n s'est écroulé . Les d o m m a g e s sont 
s é r i eux . Toutefois le m o u v e m e n t d u por t 
n ' e s t pas e n t r a v é . 

Les nouvel les d u Pérou a r r ivées au jour ­
d ' h u i c o m m e n c e n t a d o n n e r de vives in ­
q u i é t u d e s , à c a u s e d e l ' impor t ance des re la ­
t ions commerc ia les . 

R u s s i e 
S a i n t - P é t e r s b o u r g . 3 j u i n . 8 h . IS soir. 

Le re tour d u czar est a t t e n d u a u j o u r ­
d ' h u i . La police a dé fendu a u x j o u r n a u x 
russes de par le r d u voyage de l ' empereu r . 

D E R N I E R E H E U R E 
L e s d r o i t s s u r l e s c o t o n s r e t o r s 

Par i s , i j u i n , 2 h e u r e s 15 m . 
La Commiss ion des tarifs de d o u a n e s a 

t e n u séance d a n s la m a t i n é e sons la p r é ­
s idence de M. Maléz ieux . 

Elle a (liculé le r appor t de M. Méline s u r 
les fils de colon r e to r s . 

La c o m m i s s i o n a é tabl i d ' abord u n e d i s ­
t inc t ion out re les fils re tors à 2 et 3 b o u l s 
des t inés au t issage ei les retord d e p u i s 
d e u x b o u t s j u s q u e * lu et p lu s p o u r c o u d r e 
et broder . 

Pour les fils re tors à 2 et 3 bou t s , la com­
miss ion a p p l i q u e les droi t s s u i v a n t s : 

Ec rus . droi t su r le fil s i m p l e a u g m e n t é 
de 38 0 0 ; b l a n c h i s . 30 c e n t i m e s pa r leilog, 
en s u s d u droi t s u r le re tors ec ru ; glaces , 
10 c e n t i m e s en s u s d u droi t s u r les re tors 
b lanch i s ou te in t s . 

P o u r les fils à coudre ou à broches , la 
c o m m i s s i o n a crée u u e ca tégor ie spéciale 
c o m p r e n a n t : 1° les tils re tors en écheve t -
tes , a pa r t i r de 4 b o u t s ; 2° les fils r e to r s a u 
des sous de 4 b o u t s cn pe lo l tes o u b o b i ­
nes . 

Les d ro i t s p o u r les p r e m i e r s sont : fils à 
s imple torsiou éc rus . 1 c e n t i m e 1/2 p a r 1000 
mè t re s , que l q u e soit le n u m é r o d u fil : fils 
b lanct i i s , t e i n t s ou g lacés , 1 c e n t i m e 3 4. 

Cables éc rus . 2 c e n t i m e s ; b l a n c h i s , 
t e in t s , g lacés , 2 c e n t i m e s 1/3. 

Pour les fils re tors a u - d e s s o u s de q u a t r e 
b o u t s , les dro i t s son t : fils a s i m p l e tors ion 
b l anch i s , t e in ts ou g lacés . 3 c e n t i m e s p a r 
looo mè t r e s . 

La c o m m i s s i o n a voté e n s u i t e p o u r les 
fils s imples t e i n t s ou c h i n e s . 30 c e n t i m e s 
pa r ki log en s u s d u droi t d u k i l o g r a m m e 
écru . 

La t e in tu re avec sa ga rance o u i Alezar ine 
a é té r é se rvée . 

La commiss ion a t e r m i n é l ' e x a m e n de la 
filature de co ton . 

C h a r a d e 

Depuis notre dernier rapoort du 23 mai, la 
situation du marché ne s'est pas modifiée sen­
siblement. 

1 lertaina genres ont été un peu moins fermes, 
d'autres uu peu mieux tenus. Parmi ces der­
niers nous remarquons notamment les Nou­
velle-Zélande en suint, qui. aux trois ou quatre 
dernières séances, ont joui d'une plus vive de­
mande, à de meilleurs prix qu'avant. En géné-
1 il. l e , bonnes qualités en suint de H d à 13d 
la ll>. s'adjugent relativement bien, tandis que 
pour les sortes iuférieures les cours favorisent 
l'acheteur. 

Les lavées à dos cont inuentà être délaissées et 
les croisées.a L'exception des plus fines,se cotent 
aussi bas qu'en mars. En somme, on peut dire 
que pour les Australie, les prix dans leur en­
semble rellélent la parité des cours payés à la 
série précédente. 

Quant aux laines du Cap, le ton n'a pas été 
si terme pendant les quelques derniers jours 
et lesscoureds outl léchi de l /2dla lb. Ces der­
nières, maintenant , ne sont pas beaucoup plus 
élevées qu'en mars, tandis que les lavées a d o s 
se cotent toujours en hausse d'un denier. 

La demande à ces enchères continue d'être 
animée; mais comm • eu novembre et eu mars , 
le débouché principal îles laines à cette série 
e»t encore l 'étranger qui, sur 176,000 balles 
otlértes, en a pris environ 110.000. 

Ces ventes, interrompues depuis le 27 mai, 
recommenceront le3 juin prochain, et si l'on 
continue à y offrir chaque jour d'aussi fortes 
quantités qu'aux séances antérieures, la clô­
ture aura probablement lieu le 21 juin. 

La troisième série des enchères de Liverpool, 
tenue du 20 eu 2'J courant, comportait : 

11,490 b. Indes vendu 10,600 b-
7,893 b. Méditerranée et 

Perse. . . . » 2,462 b. 
300 b. Russie. . . . » 98 b. 

2,281 b, Espagne et Por­
tugal . . . . » 284 b. 

283 b. La Mata . . . » 138 b. 
3,821 b. Pérou, Lima cl 

Chili . . . . » 1,048 b. 
862 b. Diverses . . . » 210 b. 

Total 26,920 b. vendu 14,840 b ' 
Les Indes se sont pavées de 1, i d à l / . d d c plus 

qu'en mars, surtout pour ce qui regarde les 
sortes inférieures. 

La plupart des diverses laines communes ont 
joui aussi d u n e meilleure demande et les k a s -
sabatchi accusent >ur mars une hausse de 1/4d, 
les Egvpte de l/2d et les Pérou, Lima et les 
genres inférieurs d'Oporto une avance de 1/4d à 
1 2d la lb. 

Environ 170 balles toisons blanches d'Oporto 
ont réalisé 9d, des Donskol dilo bonne qualité 
pour carde "d et environ ;>)iu balles Afrique 
Septentrionale la pleine parité de mars, soit de 
9d à l l d p o u r lavée et de 4.1/2d à 5 3/4d pour 
suint. 

.Sur notre marché, environ 1,000 balles Bag­
dad ont trouvé dernièrement preneurs de gré 
a gré au prix de 7d à 7 3/4d pour blanche et 
couleur. 

COURS DU JOUR. 
Par i s , à cour ts j o u r s 25.17 1,2 à 23,20 

» à trois mois 25.27 1/2* 25,321/2 
Anvers , à trois mo i s 25.32 1/2 à 25,33 
T u r i n 27,80 à 27,88 
Barcelone 4, 1 4 à H 

Escompte 2 0 0. 
S,v»ljM!>»E 

Valeurs 

Crespm-l.A-Uii* 
i Marly . . . . 

A n n œ u l l i n . . 
i Ch. Com. Calais. 

Cours cotés 
précé­

d e m m e n t . 

60 . . 
120 . . 

10 . . 
MB . . 

Cou™ d u 4 
j u i n 

I U H S de SUCRES et du i/o uu 4 Juin 
, Coûts ;Cour» ; [Deatl 

Licre i n d i g è n e 3 d e g r é .48 . I . 
7 à 9 .4 j 
k . n- 1 141 iO i . 

5" cO . 
» en r.am, 

Sucre B* S 
» indigène rv ••> j . 

I î beMsfnva, disoonib. .56 loi . 
» » '-ourant. .̂ -5 . . j . 
» lin 1r#qualité dispon. . 6 | . 

courant. .56 2Sj. 
» Mélasse disponible.. . 5 ' 2ôj. . . ' . . 
» A livrer 4 p remiers . . .M M l . . . . j . 

» 4janvier ! . . . . i . . 
» » 4'd'été .56 .. j . . . .I . . 
» - 4 derniers.. . ". ! . . . . j . . 
» •• 1 i» -onh» in . . ' * . ! . . . ' 

48 . . 

Je voudrais pour que l 'homme eût un destin 
[prospère, 

Que toujours Appolon inspirât mon dernier ; 
Uue sans cesse la paix régnât dans mon en­

tier. 
Mais n'est-ce pas courir après une ehuniere .' 

Les mots du logogriphe d'hier sont : torge, 
orge, or, re, fer _ _ _ _ _ _ 

AVERTISSEMENTS MBTÉOROI.OOIQUKS 
Paris, 4 juin, 1 h. soir. — Hauteur du baro­

mètre : Cherbourg, Bruxelles, 7S0; Rochelort. 
Toulon. 764. Dépression .-'éloigne. Baromètre 
reste stationnaire au Midi. Probable, dans le 
Nord: veut d'Ouest à Nord-Ouest,ciel nuageux; 
dans l'Ouest veut de Sud-Est à Sud-Ouest, 
temps couvert. 

Adresses Industrielles _ Commerciales 

N T DÉSIRÉ CARETTE 
rue P a u v r é e , 31. 

R E T O U R D E P A R I S 
Grand choix de m o d è l e s confec t ionnés , 

h a u t e n o u v e a u t é . 18113 

Cliarboutt 
J . V O R E U X fils, r u e de M o u v e a u x , 

1 b i s , R o u b a i x . 18029 

C O M M E R C E 
Circulaire de MU. Fréd. Huth et Compaguie-

, Lamy père et fils, agents à Roubaix.) 
Londres, le 30 mai 1879. 

Les laines disponibles pour ces ventes, la 
, quantité offerte jusqu 'au 27 courant et les lai-
\ nés retirées se repartissent comme suit : 

à offrir: offert retiré: 
Sydney 66,000 b. 38,263b, 2,186 b . 
Port-l 'hilippe 99,000 » 49,386 » 3,703 » 
Adélaïde 41,000» 21.114» 775» 
Swan River 7,000 » 1.318» — » 
Van Diem. Land 8.400 » 5.650 » 293 » 
Nouvelle-Zélande 72,600 » 40,29 i » 1,831 » 
Cap de liouue-Esp. 31,000 » 19,798 » 1,163 » 

Total 325,000 b. 175,823 b. 10,253 b . j 

L a S o c i é t é e s t s o u s l a s u r v e i l l a n c e 
d i r e c t e d e 1 E t a t . L e C o m m i s s a i r e d u 
G o u v e r n e m e n t c e r t i f l e s u r c h a q u e o b l i ­
g a t i o n q u e l e s p r e s c r i p t i o n s l é g a l e s e t 
s t a t u t a i r e s s o n t o b s e r v é e s . 

L'Inscription à la côte sera demandée^-

SOUSCRIPTION PUBLIQUE: 

Le Mercredi _.l Juin 1879. 
A PARIS, à la S o c i é t é d e d é p ô t s e t d e 

C o m p t e s c o u r a n t s , 2, place de l 'Opéra, i 
et à la B a n q u e F r a n ç a i s e e t I t a l i e n n e , * 
6, r ue Aube r . 
A LYON, à la S o c i é t é L y o n n a i s e d e s d é 
. p o t s e t d e C o m p t e s c o u r a n t s e t d e 

C r é d i t i n d u s t r i e l . 
A LUXEMBOURG, à l a B a n q u e N a t i o n a l e . 
A B R U X E L L E S , chez M. A A U a r d , S, place 

de la Monnaie . 
Dès à présent on pei'ts.jvscrire par correspon­

dance. 18779—-2038 

CORHESPONONGK l'INANCIBRB DU LA BANQUB 
NATIONALE (CAPITAL 4,000,000) PROPRIÉTAIRE 
DU JOURNALLA « BOURSE » l l . R U B LBPELETIBR 
PARIS. 

Bourse d u 3 j u i n 1879. 
Il s'est produit on certain nombre de réalisa­

tions sur nos rentes ; elles ont lléchi de 15 à 20 
centimes. 

On a Uni à 110.10 après 116 sur leo O'o. à 82.30 
sur le 3 o u et à s^.ijo sur l 'amorlissable. 

Les reporl- se sont un peu tendus sur les 
valeurs ; toutefois la liquidation s'est faite avec 
la plus grande facilité. 

Les actions de la Compagnie Transatlantique 
ne sont actuellement qu a 010 francs à la Bourse. 

On peut également se les procurer au Crédit 
pénéral Français qui dispose d'un certain nom-
Br • de ces actions, au prix de :i*:; francs cou­
pon de 13 francs échéant le 2 juillet prochain, 
détaché. 

La situation de la Compagnie justifie la plus-
value de ses actions prévue par le monde finan­
cier. 

Ou sait, en effet.que le dividende de l'exercice 
187s. lixé a 30 l ianes, aurait été de 40 francs 
si le conseil n'avait fait preuve d'une reserve 
que l'on serait lente de qualifier d'exagérée ; 
1 esprit d'initiative qui préside a ses décisions 
est uni, comme on le voit.a la prndence la plus 
scrupuleuse : c'est là une garantie sérieuse 
pour les actionnaires et de nature à faire des 
titres de la Compagnie, des valeurs de place-
meut de premier ordre. 

Il y a hausse sur la Banque de Paris à 800. 
sur le Foncier à 773, sur le mobilier Espagnol 
à 1043. 

La Banque Nationale exécute les ordres en 
Bourse, encaisse tous les coupons, et répond 
par lettre à toute demande de renseigne­
ments^ 

Crédit Foncier Luxembourgeois 
Société a u capi ta l -ac t ions de 10 mi l l ions de fr. 

Constituée par arrêté royal du î arril 4879 
et organisée par ta loi du il mai <879 

É 1 I V I I S S I O I V 
DE 2 2 , 2 2 2 OBLIGATIONS FONCIÈRES 

L e t t r e s d e g a g e 
R e m b o u r s a b l e s à 5 0 0 fr. e n 6 0 a n n é e s pa r 

t i rages a u sort a n n u e l s avec droi t d ' an t i ­
c ipa t ion p o u r la Société. 

INTÉRÊT ANNUEL ! 2 2 ER. 5 0 
Payab le p a r semes t r e , les 1 e r m a r s et 1 e r 

s e p t e m b r e 
N E T d e t o u s d r o i t s e t i m p ô t s 

à P A R I S , L Y O N , LUXEMBOURG et B R U X E L L E S 

F a c u l t é a u x S o u s c r i p t e u r s d e d e m a n ­
d e r d e s c i n q u i è m e s d ' O b l i g a t i o n r e m ­
b o u r s a b l e s à Î O O fr . e t r a p p o r t a n t 
4 fr. 50 n e t s d ' i m p ô t s . 

(Les t i t res se ron t r e m i s jou i s sance d u 1er 

s e p t e m b r e 1879 . 

Prix d'émission : 487 fr. 50 par Obligation, 
ou 91 fr. 50 par 5e d'Obligation 

Par ob l iga t ion p a r 3 " d ' o b l i g a t i o n . 
Fr . 37 50 Fr . 7 50 e n sousc r ivan t 

50 » 10 » à la r épa r t i t i on 
200 » 40 » d u 2b a u 30 ju i l le t . 

_ 200 » 40 » d u 2S a u 30 sept . 
Le 4 9é L u x e m b o u r g e o i s est coté au -dessus 

de <J8 fr. Les ob l iga t ions foncières r e p r é ­
sen ten t , au p r i x d 'émiss ion , d u 4 1/2 U n i 
97 fr. îio; soil. pour un déboursé moindre, u n 
r e v e n u p l u s é levé de 1/2 0/n. 

Le Crédi t foncier L u x e m b o u r g e o i s n e p e u t 
p rê t e r q u e la moi t i é de la v a l e u r d e s i m ­
m e u b l e s . Le m o n t a n t total d e s Obl iga t ions 
en c i rcu la t ion ne doi t j a m a i s d é p a s s e r le 
m o n t a n t des p rê t s . Tout excédant momentané 
sera consigné à la Caisse des Dépôts et Consi­
gnation de l'Etat. Le m o n t a n t souscr i t e t 
versé d u capi ta l -ac t ions doit toujours a t t e in ­
dre le d i x i è m e a u m o i u s des Obl iga t ions 
en c i rcu la t ion . 

S a n t é e t é n e r g i e à . t o u s 
rendues sans médecine, sans purges et sans 
frais, par la délicieu ;e farine de santé dite : 

R E V A L E S C I Et R E 
D u B A R F Y , d e L o n d r e s 

32 ANS DE SUCCÈS 
La REVALESCIKRE guérit les mauvaises diges­

tions dyspepsies!, gastrites, {jastroetélites,gas-
ralgiea, constipations hémorroïdes, glaires, ffa-

tuosités, ballonnements palpitations, diarrhée, 
dyssenterie,goullenienlsélourdissements,bour 
donnements dans les oreilles, acidités,pituites 
maux de tête, migraine, surdité, nausées et 
vomissements après repas ou en grossesse, 
douleurs, aigreurs, congestions, inflammations 
des intestins el de la vessie, crampes el spas 
mes, insomnies, fluxions de poitrine, chaude 
froid toux,oppressiou,ast!ime,bronchite, phihi-
sie (consomntion;, dartres, éruptions, abcès, 
ulcérations, mélancolie, nervosité, épuisement 
dépérissement, rhumatisme, goutte, Uèvre 
grippe, rhume, catarrhe, laryngite, échaufle-
ment, dystérie, névralgie, épilepsie, paralysie, 
les accidents du relour de l àge , scorbut, chlo­
rose, vice et pauvreté du sang, ainsi que toute 
irritation et toute odeur fiévreuse eu se levant, 
ou après certains plats compromettants 
oignons, ail, etc., ou boissons alcooliques 
même après le tabac; faiblesses, sueurs diurnes 
et nocturnes, hydropisie, graveile, rétention 
les désordres de la gorge, de l'baleiue et de la 
voix, les maladies dès ei mts et des femmes, 
les suppressions, le nn.. .que de fraîcheur et 
d'énergie nerveuse, IOO.OOO cures réelles par 
an. Eviter les contrefaçons et exiger la marque 
de fabrique « Revalescîère du Barry. > 

Parmi les cures.celles ne Madame la duchesse 
de Castlestuart. le duc de Pluskow. Madame la 
marquise de Bréban, Lord Stuart de Decies, 
pair d'Angleterre. 11. le docteur professeur 
•\Yurzer, etc., etc. Vuici quelques-unes des cu­
res. 

Cure N" 76,âiS : Depuis cinq ans je souffre 
de maux dans le côté droit et dans lé creux de 
l'estomac, de mauvaises digestions, etc. Je 
n'hésite pas a vous certilier que votre Beva-
lescière m'a sauvé la vie. — ERNEST CATTE, 
musicien au 0:i' de ligue, Verdun. — Dartres 
M. Gr. Voos, de Liétre, abandonné par les m é ­
decins, cpii déclaraient qn'a son Age (55 ans) 
toute guérison était impossible, a été totale­
ment guéri des dartres par l'usage de la Beva-
lescière. — N° 49.M1 : Mme Marie Joly. de cin­
quante ans de constipation, indigestion, ner­
vosité, insomnies, aslhine, toux, natus, spas­
mes et nausées. — Cure _• .iij,935 : Barr (Bas-
Hhin , i juin. — Monsieur, La Bevalescière Du 
Barry a agi sur moi merveilleusement ; mes 
forces reviennent et une nouvelle vie m'ani­
me, comme celle de la jeunesse: mon appétit, 
qui pendant plusieurs années a été nul. est re­
devenu admirable, et un catarrhe et névralgie 
à la tète, qui depuis quarante ans s'étaient lixés 
à l'état chronique, ne me tourmentent plus.— 
DAVID R U F F , propriétaire. — N v.i.rvzi M.Bald-
win. de l'épuisement le plus complet, paraly­
sie de la vessie et des membres, par suite 
d'excès de jeunesse. F. 

Quatre fois plus nourrissante que la viande 
elle économise encore !i00 fois son prix en mé­
decines. En boites : 1/4 kil., 1 fr. 25; le 1/2 kil., 
4 fr.; 1 kil.. 1 fr. ; 6 kil., 30 fr. ; 12 70 —kil.. 
Les BISCUTS DE BEVALESCIÈRE, en boîtes de 4, 
" et 70 francs.—La BEVALESCIKRE CHOROLATIÉB 
rend l'appétit, bonne digestion et sommeil ra­
fraîchissant aux plus énervés. En boites de j l 
Lisses 1 fr. 25 ; de 24 tasses 4 fr. ; de 48 tasses 
Tic. ; de 120 tasses 16 fr. ; de 567 tasses, 70 fr. 

ou environ 12 c. la tasse. — Envoi contre bon 
de poste, les boites de 36 et 70 fr. FRANCO. — 
Dépota Roubaix chez MM. Morelle-Bourgeois; 
Desfontaines, épicier sur la place ; Boubert, 
Epicerie-centrale,13,rue Saint-Georges; à Tour­
coing, chez MM. Bruneag, pharmacien, rue de 
Lille ; Despinoy, épicier, et partout chez le* 
bons pharmaciens, et épiceries.— Du BARRY et 
Ce. LIMITED, 20, Place Vendôme, e l 8 , rueCas-
tiglione, Paris. 

COMPTOIR DES FONDS PUBLICS 
A. MAIRJi et EL BLDM 

3 9 6 . r u e d u C o I U ; _ - e , î t R o u b a i x 
ACHATS A VENTES de toutes valeurs 

au C o m p t a n t et à T e r m e ; Rentes françai-
ess et étrangères; Actions et Obligations de 
Chemin de fer, de Sociétés de Crédit, etc., en 
u n mot , de toutes les Valeurs se négociait à 
la bourse et en Banque. 

Courtage officiel fixé par la Chambre s y n ­
dicale des Agents de Change de Paris, s a n s 
C o m m i s s i o n . 

Afin d'offrir tou tes facilités de g a r a n t i e s 
les A c b a t s e t Ventes se feront de l a m a in 
la m a i n . Espèces contre titres. 

Arbitrages, Libérations de Titres, „ « » 
boursement des Valeurs sorties aux Tirages 

Sonscriptions san° trais à tous les empruvts 
e n c a i s s e m e n t g T a t i r t d e t o u s l e s c o u ­
p o n s . 85181 

v CZCA\X*/, , // ,__J—-iiv, J c i u i * W t ; JJ*AJIMX*4 

De X<x/ 

G R O S r 
CPariS.nu. de.9rwena.36. 63, rue.dt,£yo*.GjOÎ\ 
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L a TEREBENTHINE DU MELEZE 

! en O V U L E S U É D O I S 
! spéciale contre rétention d'urine, gonorrhée, 
| guérit aussi névralgie, coliques hépatiques, 
i graveile, impuissance, goutte. — 80 pi lu les , 

4 fr. franco p1». — 103, rue Mon tmar t r e , 
Pa r i s . 18598 

Kvitci u t co-tr«façe>tti 
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